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viennent de m'adresser, m'ont été droit au oœur.(l) Me
portant à trente-eix ans en arrière, je me revois, À l'âge

quatorze ans, sous-mattre à l'école modèle, située, à ce

époque, non loin d'ici, dans la rue Sainte-Marie. L'éc

modèle de Louiseville était alors dirigée (1881-82) par 1

des plus distingués élèves de l'École normale Laval, M. î

Tremblay. L'année suivante, M. Deléglise, un Suisse fri

çais catholique, un excellent maître, succédait à M. Trembl
C'est donc sous l'égide de ces deux éducateurs remarquab
que je débutai dans l'enseignement comme instituteiu'-adjoi

La tâche fut rude parfois durant les deux années que j'exep

l'emploi de sous-maltre à l'école modèle de Louiseville.

Instituteur A quatorze ans

Ma classe débordait d'élèves de six à douze ans: j'i

comptai parfois au-delà de quatre-vingts. Maintenir
bon ordre parmi ce petit peuple remuant et mutin, c'éti

déjà toute une affaire, mais il fallait aussi lui enseigner 1

prières et le catéchisme et lui apprendre à lire, à écrire et

compter. Et je n'avais que quatorze ans! Ce fut im ru<

et salutaire apprentissage professionnel. Grâce aux consei

de l'inspecteur d'écoles du temps, M. Tétrault, grâce à l'appi

de l'instituteur en ch'»^, et grâce surtout à la grande bonté (

à l'intérêt que le vénérable curé d'alors, Monseigneur Bouche
me témoigna durant ces deux années d'épreuves, je donni
satisfaction et aux autorités scoraires et aux parents des er

fants. En 1883, âgé de seize ans, j'entrai comme élève-maîti

à l'École normale Laval de Québec, où la Providence me diriget

(1) Voir à l'Appendice, sous le titre A l'AeadémU de Lmiaevitte, le texte d(
adresses présentées.


